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8ème Savoie Cup
Tout y était pour que la fête soit belle ! S’il serait bien inutile de vouloir 
faire des classements, nous ne sommes pas loin de penser que cette 8ème 
édition de la Savoie Cup a sans doute été l’une des plus belles, des plus 
réussies, des plus lumineuses depuis la création de cette manifestation ! 
Voilà vraiment un meeting dont nous ne sommes pas prêts de nous lasser !

 Savoie Cup
Grand millésime !

Il y avait même, comme l’an passé, une Carrera GT venue de Belgique et qui a fait l’intégralité du meeting !
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Il ne suffit pas qu’une météo soit radieuse 
pendant tout un week-end pour qu’une 
manifestation soit totalement réussie. 
Certes, dans le cadre d’un rallye touris-
tique pour Porsche se déroulant dans les 

Alpes, le soleil est bienvenu. Il fut là, et bien 
présent, pour la 3ème année consécutive, en-
terrant pour de bon la légende : non, la Savoie 
Cup n’est pas une manifestation pluvieuse, 
même si elle connut son lot de malchance 
dans le passé. La météo est une chose, la 
qualité d’une organisation en est une autre. 
Prenant acte des petites critiques émises l’an 
passé, le club des Savoie, présidé par Claude 
Varon, a fait en sorte que tout se passe au 
mieux cette année. Disons-le tout net : ce fut 
parfait ! Parcours somptueux, routes variées, 
timing excellent, une vraie réussite ! Allez, his-
toire de ne pas avoir l’impression d’être trop 
dithyrambique, disons que la soirée de remise 
des prix du samedi est encore et toujours à la 
recherche de son bon déroulement, mais un 
jour, ce sera bon !

Toujours à Aix
Pour la seconde année consécutive, la Savoie 
Cup avait choisi pour base la ville d’Aix-les-
Bains. Nous avions vu l’an passé que l’idée 
était très bonne, car cela crée une vraie dy-
namique autour d’une ville et d’un site qui 
ne le sont pas moins. Le piège aurait été de 
trop donner l’impression de tourner en rond, 
et de se retrouver sur des routes identiques à 
2013. Ce serait faire bien peu de cas du sens 
du rythme et de la variété qu’ont su créer, dès 
la 1ère édition de la Savoie Cup, Claude Va-
ron, Alain Cornier, et toute l’équipe qui gravite 
autour d’eux. Cette année, ce fut même une 
sorte de “best of”, avec passage par le Gali-
bier, le Lautaret, l’Alpe d’Huez, le col de Sa-
renne, halte déjeuner à Vaujany, puis le lac 
de Grand’Maison, le col de la Croix de  fer, le 
massif des Bauges, et le lendemain dimanche, 
un joli parcours à travers le massif de la Char-
treuse. La bonne idée a été d’emmener les 
participants, le samedi matin, vers Valloire et 
le Galibier en prenant une petite heure d’auto-
route. Pourquoi pas, dès lors qu’il s’agit de va-
rier les plaisirs ? Cela permettait de rester ba-
sés à Aix-les-Bains, avec tous les avantages 
que cela comporte. Notamment pour le vil-
lage, dont c’est la seule possibilité d’avoir une 
vraie vie et de vraies retombées pour les expo-
sants. On notera cependant que pour certains 
de ces exposants, il n’est jamais facile de s’y 
retrouver financièrement, car il y a de longues 
périodes pendant lesquelles ils se retrouvent 
seuls, sans les participants qui, eux, sont sur 
les routes. 
On peut parler de belle réussite pour le tra-
ditionnel feu d’artifice du samedi soir, tiré sur 
le lac. Qui mit fin à une journée vraiment ex-
ceptionnelle ! Car si le beau temps a effecti-
vement permis de bien mettre en valeur les 
paysages, il fallait aussi un parcours intelli-
gemment fait, qui permettait de parfaitement y 
goûter, avec suffisamment de respirations (vi-
site chez Opinel à Saint Jean de Maurienne) 
et de variété pour s’en régaler. Cette journée 
de samedi fut vraiment une des plus belles et 
des plus complètes jamais proposées dans le 
cadre de la Savoie Cup. Un festival de mer-
veilles, de “oh!”, de “ah”, et de “qu’est-ce que 
c’est beau!” Un vrai bonheur pour les 180 par-
ticipants !
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A l’heure du départ, très tôt samedi matin, 

il n’y a pas foule !

Et votre 996 Turbo, elle fait combien de 

mulets ?

En Boxster Spyder, c’est encore mieux

On comprend mieux pourquoi les 

participants n’ont qu’une envie : revenir !

Le ciel bleu a été omniprésent pendant 

tout le meeting

A gauche, à droite, à gauche, à droite… 

On le tourne combien de fois, le volant, 

pendant la Savoie Cup ?

Présence appréciée des pom-pom girls

Et même en GT3 RS 3.8, c’est très bien !
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Près de 200 Porsche
Comme l’an passé, 18 groupes de 10 Porsche 
se sont ainsi succédés sur les routes des 
Alpes. Si on y ajoute les ouvreurs et diverses 
personnes du club, cela fait bien plus de 200 
Porsche ! C’est énorme ! Encore une fois, il faut 
imaginer le spectacle : vous pique-niquez tran-
quillement dans votre camping-car au bord 
d’une petite route alpine, les oiseaux chantent, 
les marmottes jouent la danse du soleil, et les 
vaches produisent tranquillement le lait à cho-
colat (que les marmottes, bien sûr, mettront en-
suite en boîte), et d’un coup, un groupe de 10 
Porsche vous passe sous le nez. Tout étonné, 
encore sous le choc, vous en voyez arriver un 
deuxième, puis un troisième, puis… 15 autres 
groupes de dix Porsche ! N’en jetez plus, à 
ce stade, vous êtes forcément au bord de l’ar-
rêt cardiaque ! Dans leur grande majorité, les 
“spectateurs” de la Savoie Cup sont ravis d’as-
sister à un tel spectacle. Mais forcément, on 
ne peut pas plaire à tout le monde… Le plus 
délicat, dans la gestion de l’épreuve, ce sont 
les vélos ! D’autant plus nombreux qu’il faisait 
très beau ! On notera d’abord que les cyclistes 
semblent prendre beaucoup de plaisir à tous 
s’agglutiner autour des mêmes cols (à l’Alpe 
d’Huez, c’est une caravane ininterrompue), 
alors que d’autres cols, au moins aussi beaux, 
sont presque totalement désertés par les vélos. 
Passons. En revanche, sur 100 cyclistes, il y 
aura toujours au minimum un mauvais coucheur 
qui ne supportera pas de voir lui passer sous 
le nez autant de Porsche. Et, soyons objectifs, 
sur 200 Porsche, il y aura toujours au moins un 
conducteur qui se comportera comme un malo-
tru avec les cyclistes. Au final, cela ne peut que 
créer des étincelles, c’est inévitable… Car cela 
signifie que tout se passe à merveille, dans le 
respect mutuel des uns et des autres, à 95%, 
mais qu’il faut gérer les 5% restants… Fort heu-
reusement, cette année encore, aucun incident 
n’a été à déplorer. Un cycliste est tombé, mais 
tout seul, sans aucun lien avec le passage des 
Porsche, et il a immédiatement été secouru par 
les premiers porschistes arrivés sur place…

Toujours aussi dynamique
La Savoie Cup est une vraie fête, un événe-
ment euphorique et dynamisant, offrant vrai-
ment beaucoup de plaisir à ceux qui y parti-
cipent. A la condition, bien sûr, d’aimer faire 
des kilomètres (plus de 500 de samedi à di-
manche matin, dont 400 rien que pour le same-
di !). Et d’en aimer le principe, consistant à rou-
ler par groupe de 10 Porsche, sans jamais se 
doubler et en se suivant dans l’ordre des nu-
méros. C’est encore et toujours tout ce qui fait 
l’originalité de la Savoie Cup, qui, rappelons-
le, est une des très rares manifestations refu-
sant du monde dans le mois suivant l’ouver-
ture des inscriptions. C’est dire si le principe 
plait ! On retrouve d’ailleurs des participants fi-
dèles et réguliers, qui ne rateraient une édition 
pour rien au monde. Et en même temps, des 
nouvelles têtes apparaissent, ravies d’être là. 
Toute la difficulté est alors de se retrouver dans 
le bon groupe, j’entends par là celui qui vous 
correspond le mieux. Certains ont des rythmes 
plus élevés que d’autres. On entend donc tou-
jours une personne dire : “On se traine” et une 
autre dire : “c’est trop rapide!” C’est ainsi, et on 
n’y peut rien. En même temps, la Savoie Cup 

1

2

Petite pause avant le très apprécié col de 

Sarenne

Stephen Corzani faisait partie des 

exposants, avec ses miniatures 

brillamment personnalisées

Caroline Long offrait une de ses œuvres 

pour la tombola en faveur de l’association 

Grégory Lemarchal

Arrêt à Saint Jean de Maurienne, pour la 

visite du musée Opinel

Dans la montée vers l’Alpe d’Huez

Le ciel bleu, la montagne, un lac, un 

cabriolet 996 jaune. Une certaine idée 

du bonheur…

Un parking au cordeau, pendant la pause 

déjeuner de Vaujany

Le village était surtout animé lorsque les 

participants étaient rentrés du rallye !

500 km de plaisir
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Amusante coïncidence, une 991 Targa bleue avait 

été choisie sur la plaque rallye, et c’est le même 

modèle qu’avait choisi d’exposer le Centre Porsche 

d’Annecy
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Visite du musée de l’ours!

Il y avait même un participant américain, et 

fier de l’être !

Le Centre Porsche d’Annecy exposait une 

991 Targa bleu saphir, comme celle essayée 

dans notre dernier numéro, et comme celle 

présente sur la plaque du rallye 

A l’assaut des cols. Ce fut ainsi toute la jour-

née de samedi

Entre autres pays, les allemands com-

mencent aussi à apprécier la Savoie Cup

Un festival de paysages somptueux

Même sur les parkings, à l’heure du déjeu-

ner, les paysages sont superbes. Ici à Vaujany

L’équipe organisatrice à l’heure de la remise 

des prix. Dream team!

Bonne idée, la traversée de Chambéry le di-

manche matin!
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a toujours eu la réputation d’avoir du rythme. 
Très cool sur les grands axes, très respec-
tueux dans les villages, on a ensuite tendance 
à se lâcher un peu quand ça tourne, mais tou-
jours dans le domaine du raisonnable. Et per-
sonne n’est obligé de suivre, sachant que le 
chef de groupe attend toujours ses troupes 
en haut et en bas des cols. Il sera plus dur de 
suivre si on a une Porsche ancienne qu’on ne 
souhaite pas bousculer, mais Paul Deville a 
de nouveau fait la preuve que c’était possible, 
avec son Roadster 356 ! Il faut d’ailleurs rappe-
ler à ceux qui voudraient faire la Savoie Cup en 
ancienne sur un vrai rythme promenade que 
la Savoie Classic a été conçue pour eux, et 
qu’elle a lieu un mois avant la Savoie Cup (voir 
notre dernier numéro).

De plus en plus 
international !
La Savoie Cup a largement dépassé le sta-
tut d’événement national. Sans aucune exagé-
ration, on peut vraiment dire que la manifes-
tation a pris une envergure internationale. Les 
belges y viennent de plus en plus nombreux, 
mais aussi les suisses, les italiens et les alle-
mands, notamment. La grande nouveauté de 
cette 8ème édition a été la venue d’un groupe 
d’une dizaine d’équipages anglais, impatients 
de découvrir la Savoie Cup suite à un voyage 
d’un petit groupe de savoyards en Angleterre 
l’an passé. A ce rythme, l’effet boule de neige 
risque de créer encore plus de demandes pour 
2015. Vous voilà prévenus, sachant que les or-
ganisateurs n’ont pas l’intention d’aller au-delà 
des 180 équipages… Rappelons aussi que la 
Savoie Cup organise chaque année une tom-
bola permettant de récolter de l’argent au pro-
fit des deux associations “vaincre la mucovis-
cidose” et “Grégory Lemarchal”, et que cette 
tombola permet d’offrir de superbes lots, grâce 
à l’aide des nombreux partenaires de l’événe-
ment. Quand nous vous disions que la Savoie 
Cup a une véritable dynamique positive… Cette 
belle réussite, on la doit aussi à l’ambiance qui 
règne au sein du club des Savoie. Quand on les 
voit, tous, on ressent toujours ce mélange de to-
tale décontraction et de parfaite efficacité. C’est 
aussi ça, la force de la Savoie Cup ! Et cela 
entraine forcément une belle ambiance, parti-
culièrement joyeuse cette année avec le beau 
temps. Mais si vous vous souvenez de nos com-
mentaires lors des éditions pluvieuses, ils met-
taient en valeur le fait que tout le monde gardait 
le sourire, même sous la pluie.  L’autre facteur 
de réussite est incontestablement la beauté de 
la région. Qui permet chaque année de créer 
des itinéraires différents, même si on repasse 
parfois par les mêmes endroits. Un col, finale-
ment, n’est jamais tout à fait le même, jamais 
tout à fait un autre. Il suffit de le prendre dans un 
sens, puis dans un autre, de le prendre le ma-
tin ou l’après-midi, sous un soleil éclatant, avec 
un peu de nuages, ou sous la pluie, ils ne se 
ressemblent jamais. Bien sûr, les organisateurs 
n’ont pas non plus un choix infini, mais comme 
ils aiment se remettre en question, il n’est pas 
impossible, et même fortement probable, que 
l’édition 2015 ait lieu à un autre endroit qu’Aix-
les-Bains. Pour le plaisir de changer. Claude 
Varon, Alain Cornier et toute l’équipe détestent 
s’endormir sur leurs lauriers et c’est très bien 
ainsi ! Rendez-vous est donc pris pour 2015, de 
bonne heure et de bonne humeur !
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